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cette promenade , malheureusement
gatée par le chemin de fer et brülée

par le soleil . Le mercredi , de 5 à 8
h. du soir , la garnison de la ville y
lait une excellente musique . II y a
un café à chaque extrémité de ce
joli jardin , établi sur le terrain

qu' occupait jadis un chàteau des
Electeurs , appelé la Favorite , et où

fut rédigé , en 1792, le manifeste du
duc de Brunswick à la nation fran -
caise .

Le cimetière est situé devant la

porte de Münster , à 30 min . env .
du pont du Rhin . Entre autres mo-
numents intéressants , on y distin -
gue celui des vétérans de Parmée
napoléonienne ; deux autres monu -
ments ont été érigés, l ' un aux sol -
dats tombés dans l ' insurrection du
21 mai 1848, Pautre aux victimes
de l ' explosion de la poudrière en
1857.

Les villages les plus voisins de
la ville sont aussi très - fréquentés
par les habitants , les dimanches et
jours de fète . Le plus agréable à
visiter , à cause des points de vue
Ju' offrent les hauteurs qui le do-
minent , est celui de Weissenau
(1 h. ) sur la route de Worms . Dans
une direction opposée , PIEe du
Rhin conduit aux moulins de Har -
den et à Mombach (1 h. env. ) . En
allant à Zahlbach (20 min . par le
Gauthor ) , on peut voir les restes
dun aqueduc romain , qui portait à
Moguntiacum les eaux d' une fon-
taine situèe au- dessus du v. de Pint -
heim ( Fontanæ ) . Ouant à la petite
V. de Castel ( V. R. 38) , située sur
Ia rive dr. du Rhin , en face de
Mayence , elle n' offre rien de curieux
que ses fortifications et ses caser -
nes , à Tépreuve de la bombe , bà-
ties en 1832 par les ingénieurs au-
trichiens : Curd Confederationis .
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Elle est reliée à Mayence par un
pont de bateaux , près duquel sont
habituellement amarrés 17 moulins
sur bateaux , qui animent singuliè -
rement le fleuve .

De Mayence à Alzey, R. 42; — à Neu-
stadt , par Dürkheim , R. 43; — à Bin-
gen, R. 51; — à Coblenz, R. 50 ou 51;
— à Creuznach , R. 44; — à Francfort,
R. 38; — à Kaiserslautern , R. 42; —
à Trèves, R ou 61 et 51; —à Paris,
R. 44; — à Wiesbade , R. 46.

ROUTE 46 .

DE MAVEMCE ET DE BifBERICR

A WIESBADE.

A. De Mayenoe .

1 1/ mil. — 6 convois par jour. Tra-
jet en 20 min. , pour 27, 18 et 12 kr.
40 liv. de bagages .

Lembarcadère du chemin de fer
est à Castel , sur la rive dr. (V. R.

38) . C' est Ià que Pon va prendre les
trains venant de Franefort (J. R.

38) . Le trajet se fait en 20 min.

B. De Bieberich .

3/4 mil. — 6 convois par jour. Trajet
en 20 min. pour 12, 9 et 6 kr. 40 liy.
de bagages .
N. B. A Bieberich , on trouve aussi

des voitures pour Wiesbade : 1 fl. 12kr.
( 1cheval et 2 personnes ) , 2 fl. (2 che⸗
vaux, 3 et &personnes ) .

En partant de Bieberich , les

wagons sont trainés par un cheral

jusqu ' à Mosbach , station on vient
S' embrancher le chemin de fer de

Francfort à Wiesbade . On y attend
le convoi venant de Francfort et

qui , en 5 min. , atteint
Wiesbade . — HörELs avec bains:

Victoria , près de la gare , avec unè
restauration , des Ouatre Saisons
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Nier Jahreszeiten ) , de la Rose , de
PAigle ( Adler ) , de VNassau ( Nassauer
Ho/), de Cologne ( Cœlnischer Hoß) ,
Scharser Bær , Englischer Hof ,
Schutsen Hoſ , Europœischer Hof,
Rœmerbad , Spiegel , Engel , Pari -
Ser Hof , de France , Krone , Lum
grünen Wald , eto. — Hötels sans
bains : Düringer , du Taunus ,
Hollændischer Hof, Berliner Hof,
Einkorn , ete .

Les prix de tous ces hôtels sont à
peu près les mèmes : chambre , de
48 kr. à 2 et3 fl . , thé ou café ,
30 kr. ; diner avec vin , 1 fl. 15 kr. ,
service , 24 kr . Les meilleures ta -
bles d' hôte sont celles de la maison
de conversation au Kursaal , et de
Thötel des Ouatre - Satsons . On
paye 1 fl. Ie diner de 1 h. , et 1 fl.
45 kr. le diner de 4 ou 5 h. — N. B.
On peut toujours diner et souper à
la carte au Kursaal . — Un bain
codte de 12 à 48 kr .

HörELS GARNIS. — Allee - Saal ,
Taunusstrasse 28; Höt . Jais , Wil⸗
helmsstr . 4; Humburger Hof , Tau -
nusstr . 23.

RESTAURANTS. — Au Kursdal , ta -
ble d' höte à 5 h. ; Lungenbul ( an-
cien Hoffmann ) , Webergasse , 39;
Dietrieu , grosse Bergstrasse ;
Christmann , Sonnenberger - Thor ,
6j Abler , sur le Kranzplatz , restau -
rant Frangais , Webergasse ; café
Hartmann , Mühlgasse , etc.

CabES .—Ott , Mühlgasse , 2; En -
ders , Oberwebergasse , 20, etce.

DBoscHKEN. —Voitures à un che -
val : la course , 18 kr. , la demi -
heure , 22 kr. , Pheure , 48 kr. , pour
une ou deux personnes ; 24 kr. ,
36 kr. et 1 fl. pour trois ou quatre
personnes ;—voitures à 2 chevaux ,

la Course , 24 kr . , la demi - heure ,
36 kr. , Pheure ,1 fl. 12, pour une
ou deux personnes ; 30 kr. , 48 kr . ,
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et 1 fl. 24 kr. pour trois ou quatre
personnes . — Omnibus , 12 kr. la
course avec malle . Chaque malle en
sus , 6 kr.

NM. B. Les prix des voitures , des
chevaux et des änes pour les pro —
menades sont fixés par un tarif .

CASINO. Les étrangers peuvent y
etre admis sur la présentation d' un
membre .

GKRES. — A l ' extrémité orientale
de la Rhein Strasse , chemins de fer
du Taunus et du Rheingau .

Wiesbade , en all . Wiesbaden ,
la capitale du duché de Nassau , la
résidence du grand - duc et le siége
de son gouvernement , est une V.
de 16 300 hab . , situéèe au pied des
montagnes du Taunus , qui la met -
tent à L' abri des vents du N. et du
N. E. Depuis trente ans , elle a
complétement changé d' aspect . Si
Pintérieur compte encore un grand
nombre de rues étroites et mal bà -
ties , ses quartiers neufs , ses boule -
vards extérieurs , Friedrichs Strasse ,
Schwalbacher Strasse , Rotter
Strasse , Taunus Strasse et Wil -
helms Strasse , sont bordés d' élé -
gantes maisons neuves d' une irré -
prochable propreté . Chaque année
8' éElèvent de nouveaux hötels . Cette
prospérité , toujours croissante ,
Wiesbade la doit beaucoup au eu ,
mais beaucoup aussi à ses eaux ,
bien autrement actives et puissantes
que celles de Bade . Le nombre an -
nuel des baignèeurs et des visiteurs
atteint , dit - ton, 30000 . Wiesbade
est après Bade le pays d' eaux ou le
bain le plus fréquenté de L' Allema -
gne . Mais si le jeu y est aussi auimé ,
si les eaux y sont plus efficaces , la
nature y est moins belle . Ace point
de vue , il n' y a aucune comparai -
son àEtablir .

Le duché de Nassau , dont Wies-
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bade est la capitale , P' un des Etats
de la Confédèration germanique ,
est enclavé dans la province rhé -
nane de Prusse et le grand - duché
de Hesse - Darmstadt . II a une super -
ficie de 154 615 hect . , une popula -
tion de 456 567 hab . , dont la ma-
jorité est réformée ; il occupe la
treizième place dans la diéte ger -
manique , avec le duché de Bruns -
wick . Son armée est d' environ
5500 h. La forme de gouvernement
est une monarchie constitutionnelle .
La maison de Nassau prétend des-
cendre d' un frère de Conrad ler.
Walrame Ier ( 1020) en commence la
famille souveraine , qui ͤest souvent
divisée en plusieurs lignes dont
Fune , l ' othonienne , régne aujour -
d' hui sur la Hollande . Depuis 1816,
la ligne walramienne , qui a fourni
un empereur à Tempire ( Adolphe
de Nassau ) , a réèuni sous un seul chef
( Jassau - Weilburg ) les possessions
des deux derniers rameaux ( Nassau -
Usingen et Nassau - Weilburg ) .

Le débarcadère du chemin de fer
8e trouve situé presque à Pangle
que forment les deux rues - boule -
vards appelées Rhein Strasse et
Wilhelms Strasse . En face S' élève
Thötel du Taunus . Si, laissant à g .la Rhein Strasse , qui monte à la rue
du Marché , à la place Louise , à
Leéglise catholique et à la caserne
d' artillerie , on suit la Muhelms
Strasse , bordée , comme toutes les
rues extérieures ,de beaux arbres et
de belles plantations ( jardin publie
orné de pièces d' eau, de Pautre cõté
de Tavenue) , on arrive en quel -
Aues minutes au Wilhelms Plats ,
formé à P0O. par Phöte ! des Ouα-
tre - Saisons , THOι , Eα „ le Nas-
sduer Hof et le thédtre , au N. It
et au S. par des colonnades cou -
vertes , transformées en bazar pen-
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dant la saison des eaux , et à EE.
par le Kursaal . Au milieu de cette
place , ornée de deur jolies fon-
taines , doit s ' èlever bientöét la sta-
tue équestre de Lempereur Adolphe
de Nassau . Au- dessus de Pentrée
principale du Kursaal , dont le por-
tique est soutenu par six colonnes
de Pordre ionique , on lit cette in-
scription : Fontibus Mattiacis ,
MDeccx , car les eaux de Wies-
bade ont été connues des Romains
qui les avaient appelées Fontes
Mattiaci , du nom de la tribu ger-
manique des Mattiaci , établie en
ce pays . &« Sunt et Mattiaci in Ger-
manid ſontes calidi , ete . „ dit Pline
le Naturaliste , liv . XXXI, chap. 1.
Tout le milieu du baàtiment est oe-
cupé par le grand salon ou salle de
bal , orné de colonnes de marbre
de Limburg , de bustes et de statues ,
et assez richement meublé . On
Y joue à la roulette . ( Le mercredi ,
le prix d' entrée aux bals publics ,
pour les cavaliers , est de 1 fl. A
kr . ; les réunions dansantes du
Iundi et du samedi sont plus agréà-
bles et mieux composées que les
bals publics . ) A dr . , en entrant ,
Sont le cabinet de lecture , des salles
de bal plus richement meublées ,
et des salons de jeu de trente et

quarante ) ; à g. , on trouve des
salles à manger et la restauration
( table d' héte et à la carte ) . Quand
le temps est beau , on peut se faire
Servir à diner ou prendre des rafral -
chissements devant la faęade qui 80
donne sur le jardin et prés du

kiosque - orchestre o Fon fait de la

musique ( de à h. à 6 h. et quel-

jardin , conquis par Part sur la na⸗
ture , qui s' y montre assezchétive , dch
est bien dessiné et entretenu . A

dr. , en regardant la piéce d' eau,
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peuplée de canards et de carpes ,
on a élevè un joli x οe d' où lon
découvre une vue étendue ; sur la
g. , on est dominèé par le paldis et
les jardins de la duchesse douai -
rière de Nassau . Si Pon remonte le
ruisseau qui alimente la pieèce
d' eau, on ne tarde pas à trouver la
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Dielenmuhle (15 min. ) , et 15 min .
plus loin le chàteau ruiné de Son-
nenberg (J. ci - dessous ) .

Apréès le Kursaal et son jardin ,
c' est le Kochbrunnen , que visitent
d' ordinaire les Etrangers . Pour Sy
rendre , il faut suivre la Trinkhalle ,
longue galerie en fer construite

Kursaal de

en 1854, qui met le Kurgarten en
communication avec cette source .
Le Kochbrunnen jaillit pres du
Kranzplatz , petite place plantée
d' arbres ( Mlels de Id RoSσ eldAn -
glelerre ) , entre le Rœmerbad et
Lhotel de Vhurope , et sur Iaquelle
on remarque le groupe d' Hy) ie ,
executé à Rome en 1853 Par

Wieésbade.

M. Hoflmann de Wiesbade . Cette
source est celle des dixhuit sour —
ces de Wiesbade , qui est la plus
abondante , la plus riche en prin -
cipes salins , la seule qui soit pu -
blique . Elle s ' èchappe d' une double
coquille de fonte dans une sorte
de petit bassin qu' entoure un pa-
villon découvert , et bouillonne
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comme de l ' eau en ébullition . Tou -

tefois , bien qu' on P' appelle bouil -
lante , elle n' a qu ' une température
de 69 degrés cent . De ce bassin ,
des tuyaux la conduisent aux hö-
tels qui ont des Etablissements
de bains . L' eau est claire , lim -

pide , ne répand qu ' une légère
odeur , mais elle a un goũt peu
agréable et ressemble à du mauvais
bouillon de poulet . C' est celle que
P' on boit cependant , aussi chaude
que possible , le matin de 6 à 8 h. ,
en ayant soin de se promener un
quart d' heure entre chaque verre .
Du reste , elle est facile à digérer .
Mais ce sont les bains qui , à Wies —
bade , constituent la partie essen -
tielle du traitement . En général on
les prend à 33 ou 35 cent . , et ,
quoique l ' eau ait perdu de sa force
en se refroidissant , ils font monter
le sang à la tète . Il faut en user
avec prudence et modération .

Les autres sources de Wiesbäde
jaillissent dans les hötels particu -
liers , auxquels elles appartiennent .
Composées des mèmes éléments
que le Kochbrunnen , elles sont
seulement moins chaudes et moins
minéralisées . Ce sont des eaux sa-
lines muriatiques . Celle du jardin
de Phötel de PAigle , où Pon peut
aller boire également , est la plus
importante . Elle a 65 cent . Celle
du Schützenhof Etait déjà exploitée
du temps des Romains , comme le
prouvent des débris de thermes . —
Quoique les habitants de Wiesbade
attribuent à leurs eaux une effica -
cité à peu près universelle , on les
recommande surtout pour la gué
rison ou le soulagement des rhuma -
tismes et de la goutte .

La saison commence au mois de
mai et ne finit que dans le courant
du mois de septembre .

On peut encore visiter à Wies-
bade :

Le palais du Erand - Duo, bati par
oller , de 1835 à 1838, pres de la
place du Marché . Treès- simple à Ler-
térieur , ce palais n' est remarquable
que par la richesse de ses décora-
tions intérieures .

Le palais ducal , ou Schlcsschen
( 1812) , que Pon remarque à Fan-
gle de la rue Guillaume et de la
rue Frédéric . Ce palais contient,
entre autres curiosit ' s : — ſe une
bibliothèque ( ouverte le lundi , le
mercredi et le vendredi , de 9 h. à
midi et de 2 h. à 5 h. ) d' enxiron
60 000 volumes et de curieux ma-
nuscrits , parmi lesquels on remar-

que les visions de sainte Hilde-
garde , ornées de miniatures du
Xile siècle , celle de sainte Flisa-
beth de Schoœnau , un manuscerit de

Salluste , etc . (les étrangers eux
memes sont admis à emprunter des
livres à la bibliothèque , sur la pré-
sentation d' une reconnaissance 8

gnée par un habitant honorable de
la ville ) ; — 26 un musée d' untigui-
tes romaines et du moyen àge bu-
vert le lundi , le meroredi et le ven.
dredi , de 3 h. à 6 h. ). Parmi les

antiquités romaines , ondoitsignaler
surtout à Pattention des amateurs:

Tépée dite de Tibère , decouverte
à Mayence il y a quelques anneèes;
un bas- relief trouvé en 1842 à Hel.

dernheim , près de Francfort , el
représentant le dieu Mithra , dul,
coiflé d' un bonnet phrygien , 4

crifie un bœuf abattu , entouré de

figures symboliques et surmonts
des douze signes du zcdiaque ;e
ia partie supérieure en bronze de

Fétendard d' une cohorte de l

22 légion. Les antiquités du mopen
age les plus curieuses sont
1e un aute ! en bois , sculpte er
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doré , de plus de 8 mèt . de longſ leur , ete . ;36 un cabinet dſistoire
sur 3 mét . de haut , provenant de
Tabbaye séculariséEe de Marien -
stadt , près de Hachenburg , et da-
tant du xille siècle ; — 2⸗ les monu -
ments de Diether et Eberhard de
Katzenelnbogen ( du couvent de

naturelle (la collection géognosti -
que du duché de Nassau offre de
Pintérèt ) ; — à une collection d' in -
sectes ( dimanche et mercredi , de
11 h. à 4 h. ; lundi et vendredi , de
3 h. à 6 h. ) ; — 5 une galerie de

Sainte - Claire ) , des vitrauæ de cou - tableauæ ( dimanche , lundi , mer -

Galerie des Sources , à Wiesbade .

credi et vendredi , de 11 h. à 4 h. )
àsse2 médiocres , bien qu' attribués
pour la plupart à des peintres célè -
bres . On y trouvera quelques toiles
de la vieille ecole allemande , et ,
entre autres , une sainte Familleé ,
par Albert Dürer , une sainte Fa -
mille , par Schoreel , les saintes Fem-
mes, par Rogier Van der Velde , etc. l moins remarquables encore . On cite

Les écoles allemande et flamande
modernes y sont représentées par :
un beau Pa⁰sdge de Swanewelt ,
un Dojeuner de Heem , une Marine
de Van der Velde , Dédale et Icare
de G6. Flink , deux Popsdges de
Kobell . Les tableaux de l ' école
italienne sont moins nombreux et



surtout le saint Cyrysostome et la
gdinte Cecile du Dominiquin , une
sainte Famille de Pécole du Cor—
rége , une esquisse ( expédition d' At-
tila contre Rome ) de Jules Romain .
La Société des arts de Nassau en-
tretient dans le musée de peinture
de Wiesbade une exposition per -
manente des Suvres des artistes
contemporains . Ces toiles sont re —
nouvelées tous les mois ;

La collection d' antiquités grec -
ques du prince Emile de wittgen —
stein , Friedrichsstrasse , 3, ouverte
au public tous les jours , de 3 h.
A

Le Ministerium ( 18391842 ) ou
palais du Gouvernement , situé à
Tangle de la rue Louise et de la
rue du Marché ;

Leglise catholique , bäàtie par
Hoflmann , sur la place Louise , et
possédant une Madone de Steinle et
un saint Boniface de Rethel ;

La nouvelle &lise reſormòe , com-
mencée en 1853 par Boos, et ré -
cemment achevée ; elle est construite
en briques et surmontée de 5 tours
percées de fenetres à ogives Glé-
Santes . La tour du milieu ( 100 met .
env. ) semble d' une hauteur exagé -rée relativement à Sa largeur . Le por-tail principal est décoré des statues
de saint Pierre et de saint Paul . A
Tintérieur , Pédifice se compose de
trois nefs , dans un style mixte .
L' orgue est sorti des ateliers de
Walker , à Ludwigsburg en Wur -
temberg . Dans le chœur on remar -
que les statues du Christ et des
quatre é&vangeélistes , en marbre de
Carrare , par Hopfgarten .

Nous signalerons enfin : la tour
de „Horloge , dernier debris des
fortifications du moyen age ; le pa -lais de la princesse Pauline ( 184l ) ,bati pour Pauline de Wurtemberg ,
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duchesse douairière de Nassau;
d' anciennes sculptures en bois
( 1609) conservëes à I' HItel de ville;
le thedtre , qu' il est question de re-
construire , et la fontaine du Mar-
ch ( 1753) . Le cimetière , établi sur
le versant de la montagne pui fait
lace au Neroberg , renferme la
tombe de la duchesse Pauline et
celle du lieutenant général hano-
vrien George de Beœring, le delen-
seur de la Haie - Sainte , à Waterloo.

La Wiesbade romaine fut dé-
truite au Ule s. par les Barbares.
Chaque fois que l ' on u ereuse 1
terre pour y construire une mai-
son , on y trouve encore , surtout
sur le Kœmerberg , des ossements,
des cendres , des tuiles , des pièces
de monnaie , eto. , eto. ; mais il ne
reste aucun vestige apparent au-
dessus du sol ni de la ville romaine
ni du palais ( Salay que Charlemagne
Se fit plus tard batir sur ses ruines.
Mais dans la rue Heidenberg , der⸗
rière Phötel de ' Aigle , on peut voir
encore un fragment de muraille de
pierre , appelé la Heidenmauer ou
la muraille des Paiens . Cetait I
probablement que s' elevait la forte-
resse romaine , car la rue Heiden-
berg est plus haute de 20 à 26 met.
que les beaux quartiers de Wies-
bade voisins du Kursaal . Enfin ,à
peu de distance de la ville , les an-
tiquaires vont visiter Ie Pfahlgra -
ben ; on donne ce nom à des dèbris
encore existants de la muraille for-
tifièée que fit construire PLempereur
Probus , pour mettre T' empire ro-
main à Pabri d' une invasion des
Barbares . 5

« Vers le régne d' Adrien, dit
Gibbon (ch. xii ), lorsqu ' on imagina
un pareil moyen de déſense , les
forts ou postes , construits du Rhin
au Danube , communiquaient Tun



à Pautre par un retranchement
d' arbres et de palissades . A ces
remparts informes , Probus substitua
une muraille de pierre d' une grande
hauteur , fortifièe par des tours
placéèes à des distances convena -
bles. Elle commensait dans le voi -
sinage de Neustadt et de Ratis -
bonne , sur lIe Danube ; elle Séten -

dait àtravers des collines , des vallées ,
des rivières et des marai 5, jusqu ' à
Wimpfen , sur le Neckar ; enfin elle
se terminait aux bords du Rhin ,
après un circuit de 200 milles env.

Les environs de
Wiesbade offrent
quelques prome -
nades agréables
Goitures , che -
vaux et anes à
volonté ; les prix
Sont tarifés ). En
gravissant les
hauteurs peu éle -
vées du JTaunus ,
qui sont pour la
plupart boisées ,
on découvre des
points de vue
étendus sur la
vallèe du Rhin ,
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dont Ia chapelle domine la vallée ;
on ya découvert , en 1859, les
restes d' un ancien castrum ;

2⸗ Le noον ‘ ο beisberg ( jardin ,
café - restaurant , belle vue) , et Pn -
cien Geisberg ( 15 min. ) , ou l ' on a
fondè en 1835 un Institut agricole ;

3 Le NVeroberg, colline oùd l ' on
voit encore les débris d' une an-
cienne construction romaine qui ,
selon la tradition , aurait été un
chàteau de Néron . La vallée qui
yoconduit s ' appelle le Verothal , et
le vin que ' on yrécolte porte le nom

de vin de Meron .
A' entrée de cet -
te valléèe se trou -
ve un bon restau -
rant , et au fond ,

une grotte appe -
lee Leichtibeiser -
hœhlule. Au pied
de la colline est
un Etablissement
hydrothérapi -
que .

On passe près
d' un autre éta -

blissement du
méme genre
avant d' atteindre

le Westerwald , le Chapelle grecque de Wiesbade . 4 Le Maulsolèe
Spessart , POden -
wald ( où ' on remarque la tour du
Melibocus ) et le Mont - Tonnerre . On
distingue surtout aux bords du Rhin ,
Mayence , ses clochers et ses ponts .
Les promenades ou excursions les
Plus fréquentées , qui d' ailleurs se
relient toutes par des sentiers , sont :

1e Derrière le Kursaal , la Dieten -
müftle (15 min. ) , moulin souvent
Visité pendant la belle saison , et,
15 min . plus loin , le chàteau ruiné
du Sonnenberg (Alle s. ) , qui do -
mine le v. du méme nom . Plus

(15 min . de Wies- ⸗
bade ) . On donne ce nom à une cha -
pelle grecque en marbre , que le duc
de Nassau à fait Elever en 1852 en
mémoire de la duchesse Elisabeth
Michaelowna , morte en 1845, et
dont la statue de marbre , sculptée
par Hopfgarten , repose sur un sar -
cophage orné des douze apötres et
des quatre vertus théologales . Le
monument , terminé en 1855, a été
bati en grès rouge , par Hoflmann ;
il a la forme d' une croix grecque ;

cind coupoles dorées le surmon -
loin encore est le v. de Rambachu , tent . Des peintures russes sur fond
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d' or décorent les murs intérieurs ,
notamment celui de l ' iconostase ,
qui sépare la nef du sanctuaire . On
remarque aussi une couronne d' a—
rabesques sculptée par un simple
ouvrier , ainsi qu ' une belle rosace en
mosaique , au centre du pavé . Ser
vice grec tous les dimanches à 10 h.
Le cimetière russe se trouve près
du corps de garde , où est établi
aussi le logement du concierge qui
fait visiter la chapelle ( pourboire ,
2 kr. pour une personne seule ;
I fl. pour 3 ou & personnes ) . 10 min .
plus haut est un petit temple ouvert ,
d' où P' on jouit d' une vue panora -
mique , mais d' où P' on apercoit à
peine le Rhin . — On peut du Ne—
roberg se rendre directement à la
Platte (J. ci - dessous , 6ů0, par une
belle forét de hetres . Des poteaux
placés de distance en distance ren -
dent toute erreur impossible .

5 Le couvent de Clarenthal et la
Faisanderie (30 et 45 min. ) . Le
couvent de Clarenthal a été fondé
par l ' empereur Adolphe de Nassau ,
en 1296. 15 min . plus loin est l ' an-
cienne Tuisanderie , d' on on peut ,
soit monter à travers les bois au
Chaussde Haus (V. R. 47) — 1 h. de
Wiesbade - ou L' on rejoint la route
de Schwalbach , soit gagner , pàr
LAdamsthalerhof , la route de la
Platte . La Valrmuhle , moulin -
restaurant (15 min . ) , se trouve
aussi entre les routes de la Platte
et de Schwalbach ;

6· La Platte (1 h. 30 min . par la
route de voitures ; omnibus pour
Idstein tous les jours dans Laprès -
midi ; un chemin plus court oon -
duit les piétons par le Geisberg et
le Hétre pleureur ) . De ce chàteau
de chasse , bäti à 460 met . , sur la
lisiere de la forèt qui couronne la
montagne , on jouit de la plus belle

vue des environs . I aété construit
en 1824 par le duc Guillaume. On
beut en visiter Lintérieur quand
le duc n' y est pas. La plupart des
meubles sont en bois de daim ou
de cerf . Les deux cerfs placés à
' entrée ont été fondus sur des mo-
dèles de Rauch . Nous signalerons
aussi des peintures de Kehrer , re-
brésentant pour la plupart des

chasses . Tous les jours , à 5 h. du
soir , on peut voir donner la nour-
riture aux sangliers , dans le pare
(belle vue) qui entoure le chäteau.
Les gardes -chasse réunissent ces
animaux au son de la trompe. —
N. B. La maison du garde- chasse ,
située vis - à- vis du chàteau , est un
bon restaurant . — De la Platte on
peut descendre directement à Son-
nenberg (1 h. 1/ ) . On distinguepal -
faitement le sentier du haut de 1
plate- forme . On peut aussi de là M-
siter le coutent de femmes d
Clarenthal et la Faisanderie (J. ci-

dessus , 5%é . —Du sommet du Trom-
peter , qui s ' eeve à 520 met. àu
N. E. de la Platte , on découvre une
belle vue . Cette montagne doit son
nom à un trompette de Lélecteur
de Mayence , qui , surpris pat des
voleurs , leur demanda et en obtint
avant de mourir de jouer un der.
nier air sur son instrument fapoft.

De Wiesbade à Frauenstein , 1 h. ll
min. , R. 50; — à Eberbach, 4 h. , H.

— à Rüdesheim , R. 50, 4 ½ mil
2 diligences tous les jours , en 3 h.
min. , pour 1 fl. et 1 fl. 15 kr. ; 55
Eppstein , 3 h. , R. 39; — à „V. ci -dessus et R. 38; — Schwalbac5
R. 47; — à Schlangenbad , R. 155
Coblenz, par Nassau et Ems, R. 47 f
63; àLimburg , 6 mil. ; tous166
2 diligences en 5 h. 1½/, Pour 2 fl. et
fl. 24 Kr. dans le coupé, par1a platte . —
(2 mil. ) Neuhof, — (2 1/ mil. ) Kirberh,
— ( 13/ % mil. ) Limburg , R. 64.

IIMisAok


	Seite 460
	Seite 461
	Seite 462
	Seite 463
	Seite 464
	Seite 465
	Seite 466
	Seite 467
	Seite 468

